
Bégard
Berhet
Brélidy
Camlez
Caouënnec-Lanvézéac
Cavan
Coatascorn
Coatréven
Gurunhuel
Hengoat
Kerbors
Kermaria-Sulard
Kermoroc’h
Landébaëron
Langoat
Lanmérin
Lanmodez
Lannion
Louannec
Louargat
Mantallot
Minihy-Tréguier
Moustéru
Pédernec
Penvénan
Perros-Guirec
Pleubian
Pleudaniel
Pleumeur-Bodou
Pleumeur-Gautier
Ploëzal
Plouëc-Du-Trieux
Plougrescant
Plouguiel
Plouisy
Pluzunet
Pommerit-Jaudy
Pouldouran
Prat
Quemperven
La Roche-Derrien
Rospez
Runan
Saint-Laurent
Saint-Quay-Perros
Squiffiec
Tonquédec
Trébeurden
Trédarzec
Tréglamus
Trégonneau
Trégrom
Tréguier
Trélévern
Trévou-Tréguignec
Trézény
Troguéry

Dour hon douar
L’eau de notre terre
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La lettre du programme de reconquête de la qualité de l’eau et des milieux aquatiques
des Bassins versants du Jaudy-Guindy-Bizien et des ruisseaux côtiers

d’infos
www.jaudy-guindy-bizien.org

Jardinage au naturelzoom sur...

6e Rencontres 
nationales arbres 
et haies champêtres

Renseignements�auprès�de�l'Office�de�tourisme��
Destination�Bretagne�Côte�de�Granit�Rose�:�02�96�92�22�33�
ou�sur�www.bretagne-cotedegranitrose.com

Dimanche 7 octobre
Un dimanche d’automne, un lieu privé méconnu 

ouvre ses portes aux amoureux du jardin, des 
vieilles pierres et du temps de vivre.

Jardins�secrets,�c’est�l’occasion�de�découvrir�les�végétaux�et�les�
conseils�avisés�d’une�quarantaine�de�professionnels�du�jardin.

Dimanche 7 octobre, de 10 h à 18 h, manoir de Pouldouran
tarif : 3 e/pers, gratuit moins de 12 ans. Petite restauration, 

animations en continu.

Cet automne, le trégor accueille les 6e Rencontres 
nationales arbres et haies champêtres, organisées 
par l’Association française Arbres Champêtres 
et Agroforesteries (Afac-Agroforesteries) 
avec l’appui de 20 organismes partenaires. 
70 intervenants et 500 participants sont attendus : 
agriculteurs, élus, techniciens…

Ressources en eau,
ressources bocagères
Le�Trégor,�cœur�du�territoire�d’action�de�Lannion-Trégor�
Communauté� et� de� la� SCIC� Bocagenèse,� est� parmi� les�
territoires� les� plus� bocagers� de� Bretagne.� Les� enjeux�
de� protection� de� l’eau� et� de� la� biodiversité,� au� centre�
de� la� politique� et� du� développement� de� la� collectivité�

(programmes� bassins� versants,� stratégie� biodiversité...),�
placent�la�préservation�et�la�gestion�du�bocage�comme�des�
objectifs�prioritaires.�Les�acteurs�et� les�élus�considèrent�
que�la�meilleure�protection�du�bocage�passe�par�la�valeur�
économique� qui� pourra� lui� être� (re)donnée.� Engagés�
dans�le�développement�d’une�filière�basée�sur�la�gestion�
durable�des�haies�et�le�développement�d’un�parc�important�
de� chaudières� bois� énergie,� ils� participent� aussi� à�
l’élaboration�d’un�nouveau�label�“Bois�de�bocage�durable”.�
La�richesse�des�expériences�trégorroises�a�conduit�l’Afac�à�
organiser�à�Lannion�ces�Rencontres�nationales.

21, 22 et 23 novembre 2018, salle du Carré magique, 
parvis des Droits de l’Homme, Lannion
Programme complet et inscriptions sur www.
rencontres-arbres-haies-champetres.fr

JARDINSSECREtS

Chantier d'entretien d'une haie bocagère en vue d'une 
valorisation sous forme de bois déchiqueté pour chaudières

Rendez-vous jardin

Les plantes invasives



Les plantes invasives
Les invasions biologiques sont l’une des 
principales menaces pour la biodiversité 
à l’échelle du globe. Cette problématique 
est apparue avec le développement des 
échanges internationaux. De nombreuses 
espèces animales ou végétales ont ainsi 
été volontairement déplacées, en vue 
d’une utilisation ornementale, récréative 
ou encore alimentaire ; d’autres ont été 
transportées de manière fortuite, dans des 
lots de semences, des balles de laine… 
La grande majorité des espèces ainsi 
déplacées ne parviennent pas à s’acclimater 
à leur nouvel environnement, seules 
quelques-unes arrivent à s’y maintenir 
à long terme : on parle alors d’espèces 
naturalisées. C’est parmi ces espèces 
naturalisées que se distinguent les espèces 
invasives, qui prolifèrent au point de 
causer des nuisances aux écosystèmes et à 
l’homme. Il peut s’agir d’animaux : tortue de 
floride, vison d’Amérique… ou de plantes.

Récapitulons…
Une�plante�invasive�(encore�appelée�plante�exotique�
envahissante)�est�:
•��exotique,�elle�a�été�introduite,�volontairement�ou�

non,
•��naturalisée,�elle�se�reproduit�et�se�propage�sans�

l'aide�intentionnelle�de�l'homme,
•��envahissante,�elle�forme�des�populations�denses�et�

étendues
•��et elle cause des nuisances�à�l’environnement,�à�

l’homme�ou�à�ses�activités.
Ne confondons pas avec certaines espèces indigènes 
qui peuvent localement se montrer envahissantes : 
fougère aigle, ortie…

Les�plantes�invasives�peuvent�avoir�plusieurs�
impacts�:�concurrence�envers�la�flore�indigène,�
perturbation�du�fonctionnement�des�écosystèmes,�
entrave�à�l’écoulement�de�l’eau�et�parfois�risques�
sanitaires.

En�Bretagne,�les�plantes�
invasives�le�plus�souvent�

rencontrées�sont�:

RENDEz-voUS
JARDIN
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myRIoPHyLLE DU bRéSIL

GRIffE DE SoRCIèRE

RENoUéES ASIAtIqUES

à�ne�pas�confondre�avec�l’ail�des�ours�qui�est�une�
plante�indigène�des�sous-bois�frais,�l’ail�triquètre�

se�rencontre�dans�les�fossés,�bas-côtés,�jardins,�
notamment�sur�le�littoral.

Introduite�pour�l'ornement�des�bassins,�le�
myriophylle�du�Brésil�peut�envahir�complètement�

un�étang,�éliminant�les�autres�plantes,�
empêchant�la�pêche.�Il�est�maintenant�interdit�

d'en�vendre,�acheter�ou�cultiver.

Échappées�des�jardins,�elles�colonisent�
les�milieux�littoraux�:�falaises,�cordons�de�
galets,�pelouses�et�dunes…�empêchant�le�

développement�de�la�flore�indigène.�

Renouée�du�Japon�et�renouée�à�
plusieurs�épis�se�développent�en�

bord�de�route�et�bord�de�rivières,�
dans�les�terrains�vagues…�Leur�

système��racinaire�très�vigoureux�les�rend�
particulièrement�difficiles�à�éliminer.

!
La�lutte�contre�ces�espèces�est�longue�et�difficile�lorsqu’elles�sont�bien�implantées.�Mieux�vaut�prévenir�
que�guérir�:�ne�cultivez�pas�ces�plantes,�éliminez-les�si�vous�en�avez�dans�votre�jardin,�en�faisant�attention�
à�la�gestion�des�déchets�de�coupe�ou�d’arrachage.�La�déchéterie�de�Buhulien�à�Lannion�possède�un�
caisson�dédié�aux�plantes�invasives.�L'arrêté�ministériel�du�14�février�2018�interdit�la�vente�et�la�culture�de�
plusieurs�espèces�de�plantes�invasives:�Balsamine�de�l'Himalaya,�Berce�du�Caucase,�Séneçon�en�arbre...

Cette�plante�ornementale�forme�des�massifs�
étendus�en�bord�de�cours�d’eau,�dans�les�prairies�

humides…�Lorsqu’elle�est�bien�implantée,�son�
éradication�est�très�longue.�Il�est�maintenant�

interdit�d'en�vendre,�acheter�ou�cultiver.

bALSAmINE DE L’HImALAyA

Démonstration d'arrachage d'un petit pied 
de berce du Caucase par la Fredon Bretagne
(Fédération régionale de défense contre 
les organismes nuisibles)

Comment lutter ?
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Certaines plantes invasives engendrent, en plus de leurs impacts écologiques, des 

risques pour la santé publique. C’est le cas de quatre espèces sur lesquelles l’Agence 

Régionale de Santé souhaite attirer l’attention des collectivités et du grand public : ambroisie 

à feuilles d’armoise, connue pour son pollen hautement allergisant, datura stramoine et raisin 

d’Amérique, tous deux toxiques, et enfin la berce du Caucase, qui peut causer des brûlures.

Parmi ces 4 plantes, la berce du Caucase se rencontre parfois 

dans le Trégor, mais il est encore temps de s’en débarrasser !

Si vous en rencontrez, contactez le référent "Espèces exotiques 

envahissantes" de votre intercommunalité.

?
Comment la reconnaître ?

• Plante herbacée robuste

• Grande taille (atteignant 4 mètres de haut)

•  Très grandes feuilles profondément découpées

•  Tige forte, cannelée et striée de rouge

•  Grandes inflorescences blanches, jusqu’à 50 cm de diamètre

Ne pas la confondre avec la 

berce commune, moins haute, 

plus grêle, aux feuilles moins 

grandes et aux inflorescences 

moins fournies.

!
Qui s’y frotte se brûle !

La berce du Caucase est une plante ornementale qui s’échappe volontiers des jardins. Elle peut alors coloniser 

des bords de route, de cours d’eau, des terrains vagues… Cette plante est dangereuse car elle cause de graves 

brûlures (jusqu’au 3e degré), en cas de contact avec la peau accompagné d’exposition au soleil. D’autres plantes 

de la famille des ombellifères, ou apiacées, peuvent causer des atteintes dermatologiques : panais, céleri, berce 

commune...

4 plantes invasives 

dangereuses pour la santé

DAtURA StRAmoINE RAISIN D'AméRIqUE

bERCE DU CAUCASE

AmbRoISIE

à fEUILLES D'ARmoISE

Retrouvez les informations sur toutes 
les espèces exotiques envahissantes :
�www.lannion-tregor.com�/�rubrique�Environnement
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Contact : Comité des bassins versants du 
Jaudy-Guindy-Bizien et des ruisseaux côtiers
1, rue Monge - 22 307 Lannion
Tél. 02 96 05 09 00 - Fax 02 96 05 09 01
Mail : contact@lannion-tregor.com
Site : www.jaudy-guindy-bizien.org
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•   �Finalisation� du� bilan� du� contrat� de� bassin� versant� 2014-2018�
et�construction�du�futur�contrat��2019-2023

•   Travaux�sur�les�cours�d’eau�côtiers�et�l’amont�du�Jaudy
•   Programmation�des�travaux�cours�d’eau�et�zones�humides�2019
•   Construction�du�nouveau�Contrat�territorial�milieux�aquatiques
•   Formation�des�agents�territoriaux�à�la�gestion�et�la�valorisation�des�zones�

humides�publiques
•   Rencontre�technique�sur�l’entretien�des�terrains�de�sports�engazonnés

En  2019,  selon  les  dispositions  de  la  loi  Labbé,  les  produits 
phytosanitaires  de  synthèse  ne  seront  plus  accessibles  aux 
particuliers.  Seuls  les  professionnels  dotés  du  certiphyto  pourront 
les acquérir et les utiliser, dans le respect des homologations. Il est 
donc plus que jamais nécessaire de mettre en œuvre les techniques du 

jardinage au naturel. Petit retour sur les grands principes…

•   Construction�de�talus�et�plantation�de�haies
•   Réalisation�de�plans�de�gestion�des�haies�bocagères
•   Démonstration�de�barbuteuse�et�de�talus�filtrant
•   Accompagnement�des�travaux�à�Pont�Morvan�sur�le�Jaudy�et�Pont�

Scoul�sur�le�Guindy
•   Poursuite�des�diagnostics�continuité�écologique�
•   Mesure�des�reliquats�d’azote�en�cultures�légumières
•   Démonstration�de�charrues�déchaumeuses
•   Suivi�des�Mesures�Agri-Environnementales�et�Climatiques

zoom sur
…

Les plantes couvre-sols, tels le Geranium 
macrorizhum et ces campanules, sont des 
alliées du jardinier.

Expérimentez�différents�outils�:�il�existe�de�nombreux�modèles�de�
binettes�et�des�pousse-pousse�qui�offrent�confort�et�vitesse�de�

travail�:�à�chacun�de�choisir�le�sien.

Prendre� du� recul� vis-à-vis� des� aménagements� et� des�
pratiques�fait�partie�intégrante�du�jardinage�au�naturel…�
pour� cela,� rien� de� tel� que� d’échanger� avec� d’autres�
jardiniers,� sur� des� foires� aux� plantes,� auprès�
d’associations...

Entretenir�son�jardin�sans�désherbant,�c’est�un�jeu�d’enfant…�quand�il�est�conçu�pour�cela�!�Des�allées�
bien� dimensionnées,� avec� un� revêtement� bien� choisi,� ne� nécessitent� pas� beaucoup� d’entretien.�
De�même,�des�massifs�paillés�dans�les�règles�de�l’art�non�seulement�demanderont�très�peu�de�
désherbage,�mais�encore�permettront�aux�plantes�de�mieux�résister�au�gel�ou�à�la�sécheresse.

Pour observer l'Argiope frelon, laissez 
la nature s'exprimer dans votre jardin.

Bien que parfois abondante, la Punaise arlequin ne 
cause à peu près aucun dommage à vos cultures.

Il existe des outils capables d'arracher les 
pissenlits dans les pelouses ou les allées.

Le pousse-pousse est recommandé pour 
entretenir les allées et les grandes cours.

au naturelJARDINAGE

Sachez�tout�d’abord�observer�votre�jardin.�Quelles�plantes�
y� abondent� spontanément�?� Certaines� d’entre� elles�

(dites� indicatrices)� peuvent� vous� révéler� que� votre� sol�
est� particulièrement� riche� en� azote,� ou� très� acide…�

cela� guidera� vos� pratiques� pour� offrir� les� meilleures�
conditions�de�croissance�à�vos�cultures.
Si� certains� insectes� se� repaissent� de� vos� légumes,�
d’autres� sont� des� auxiliaires�:� apprenez� à� les�
reconnaître�et�favorisez-les.




